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A. W. FABER
§g§ BOULEVARD DE STRASBOURG, à PARIS

et à NOISY-LE-SEC (Seine)

FABRIQUE à STEIN, près NUREMBERG, VUNlIfilS JSW 1YO1

TOUS LES PRODUITS DE CETTE FABRIQUE RENOMMÉEPORTENT LES MARQUESDE FABRIQUE DÉPOSÉES:A.W. FABER ou A.W. F.
AUXQUELLESIL EST RECOMMANDÉ DE BIEN FAIRE ATTENTION POUR ÉVITER TOUTE CONFUSION.Crayons Gommes Encres Couleurs
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Paris 21 décembre, deux heures. La premièrepartie cL la séance a été assez satisfaisante. Aucune
élévation du taux de l'escompte n'ayanteu lieu à Lon-
dres, la Bourse, toujoursprete à tirer des conclusions
hâtives, en avait imprudemmentdéduit qu'aucune mo-
dificationn'auraiteu lieu ici. La réaction des actions
de la Banquede France semblaitmême lui donner rai-
son. Toutefois, vers deux heures, la décision du con-
seil de régence a été connue le taux de l'escompte
était ici porté de 31/2 à 4 1/2 0/0 et celui des avances
de 4 à 5 0/0. La Banque, en effet, en présence des taux
décrétés par les principales banques européennes, nepouvaitagir autrement. On ne peut que l'approuver
d'avoir ainsi voulu rattraper le temps perdu et d'avoir
d'un seul coup adopté un tau* rpu rondo la situation
bien nette pour quelque temps. Le chèque est res-
té à 25 fr. 39. La spéculation passant immédiate-
ment d'un extrême à 1 autre, a immédiatement perdu
la confiance du début. Des ventes se sont produites et
la cote a reculé.

Le 3 0/0, d'abord assez ferme à 99 47, est descendu à
99 30, quand a été connue l'élévation du taux de l'es-
compte; le comptant a passé de 99 20 à 99 10 et 99 25;
le 3 1/2 recule de 10177à 101 67.

L'Extérieure débute à 65 85 et, après avoir reculé à

DERNIÈRES NOUVELLES

M.Waldeck-Rousseau,président duconseila réuni
ce matin, au ministère de l'intérieur, ses collègues
de la. guerre, de la marine, des affaires étrangères et
des colonies pour s'entretenir du projet de loi sur la
défense de nos côtes et de nos colonies que le gou-
vernementa décidé d'élaborer.

Au lieu, en effet, de résoudre la question par voie
budgétaire, le gouvernement estime qu'il est préfé-
rable de la régler par un projet de loi spécial com-
prenant toutes les faces du problème. Ce projet sera
déposé à la rentrée de janvier sur le bureau de la
Chambre.

Le garde des sceaux a informé hier le président
de la Chambre de la condamnationprononcéecontre
M. Paul Déroulède à deux années de prison pour ou-
trages à des magistrats dans l'exercice de leurs
fonctions. Cette condamnationentraîne la perte du
mandat de député.

En conséquence,le président de la Chambre va à
son tour, aviser celle-ci pour qu'elle prononce la dé-
chéance dans les formes voulues. La procédure serala même que pour les demandes en autorisation de
poursuites il sera nécessaire de nommer dans les
bureauxune commission sur le rapport de laquelle
la Chambre statuera.
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Ce n'est, d'auteurs, qu'une simple formalité il
suffit de vérifier si le jugementrendu comporte la
privation des droits politiques. La Chambre, cette
vérification faite, ne pourraque prononcer la dé-
chéance, la loi étant impérative.

L'agence Havas nous communique la note sui-
vante

Mme Bernard, la mère du cavalier du 31e dragons,
dont la mort récente a donné lieu à des accusations
portées contre un sous-officier du régiment, a écrit
au ministre de la guerre pour protester contre les dé-
clarations du lieutenant-colonel de Loslapis, comman-
dant le 3le dragons, et contre les conclusions de l'en-
quête que le ministre avait prescrite.

D'autre part, le maréchal des logis de Solanges, le
sous-officier personnellement visé par le journal l'Au-
rore, a demandé 1 autorisation d'intenter une action
contre ce journal.

Cette autorisation lui ayant été accordée, la justice
va être incessamment saisie d'un débat contradictoire
sur les faits dont se plaint Mme Bernard au sujet de
la mort de son fils.

Le ministre de France à Pékin fait connaître qu'un
décret impérialpublié par la Gazellede Pékin nommeLi Hûhg Chang vice-roi intérimaire de la province
,du Kouang-Toung. Le vice-roiactuel est appelé à
Pékin. PP

Le sous-préfetde Souï-Kaï, dans le cercle duquel
a été accompli le meurtre des deux enseignes du
Descqrtes, a été dégradé.

L'indemnitédemandée pour les familles de ces of-
ficiers a été promise.

Le maréchal Sou se rend à Pékin porteurde l'acte
de délimitationdu Kouang-Tchôou-Ouanfixée con-formément aux demandes do la France.

Les réparations pour le meurtre du P. Thanez
sont accordées.

Le ministre de France reçoit l'ordre de poursuivre
,ses démarches jusqu'à complète satisfaction.

Par arrêtés du ministre des travaux publics, sont
nommés membres de la commission des phares

Le contre-amiral Aubry de la Noë, en remplacement
'du contre-amiral de Penfentenyo de Kervéréguin, ad-
mis au cadre de réserve.

M. Eynaud, inspecteur général du génie maritime, en^emplacement de M. Godron, admis à la retraite.

L'inspection généraledu service des ports mari-
times, actuellement comprise dans les arrondisse-
ments d'inspectionterritoriale des ponts et chaus-
sées, est organisée en trois arrondissements spé-
ciaux et distincts; les inspecteurs généraux Gué-
rard, Parlier et Pasqueau ont été respectivement
chargés des 1", 2« et 3« arrondissements de ceservice.

M. Loche, inspecteur général des ponts et chaus-
sées de 2° classe, actuellementchargéde la direction
du contrôledu chemin de fer d'Orléans ot prolonge-
ments est chargé do la 8" inspection territoriale des
pontset chaussées,en remplacementde M. Guérard,
appelé à un autre service.

M. Demouy, inspecteur général des ponts et«haussées de 2* classe, actuellement charge de ladirection du contrôle du chemin de fer de l'Ouest,

65 50, reprend à 66 05 pour revenir à 65 45, en perte de
30 centimes sur la clôture de la veille; l'Italien, de-
mandé à l'ouverture à 93 75 fléchit ensuite à 93 60.

La Banque de France, qui avait d'abord fléchi à
4,370 et 4.350, s'est ensuite relevée à 4,380, dès qu'a été
connue 1 augmentation de l'escompte.

La Banquede Paris passe de 1,085 à 1,082; le Crédit
lyonnais fait 995 et 994; le Crédit foncier est sans chan-
gement à 720; la Banque française de l'Afrique du Sud
est à 88 fr. la Banque des Pays autrichiens reste à
500.

La Sosnowiceperd 5 fr. à 2,320 après 2,340: la Thom-
son Houston gagne 10 fr. à 1,435 après 1,450; le Suez
se traite à 3,525 et 3,505; le Gaz ost ferme à 1,075 la
L'.nmpnirni.a. *~().pn,a. 01-t .1 010 fl'Oural- Volga de 553 à 552 l'Aguilasfait 481 après 487i
les Métaux sont tenus à 500 le Métropolitain fléchit
de 443 à 438 l'Omnium lyonnais est à 120.

Le Rio-Tinto varie de 1,086, au début, à 1,089 et 1,080,
contre 1,082, cours d' hier; la Tharsis oscille entre 229
et 226; le Cape Copperfait 142, après 145.

Le marché des mmes d'or ferme au début a ensuite
baissé
Trois heures. La baisse s'est accentuée et la clô-

ture se fait sur les bas cours.

est chargé de la 10° inspection territoriale des ponts
et chaussées, en remplacement de M. Parlier, appelé
à un autre service.

M. Equer, ingénieur ordinaire des ponts et chaus-
sées de 1" classe à Paris, est mis, sur sa demande,
dans la position de congé illimité et autorisé à ac-
cepter les fonctions de directeur de la Compagnie
générale parisiennedo tramways.
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HAUTE COUR DE JUSTICE

Audience du 21 décembre

MM. Déroulède, Buffet et Cailly manquent.
Le président donne lecture de l'arrêt rendu par la

Haut" Cour rejetant les conclusions de M. Guérin
tendant à la confrontation de M. Morinaud avec M.
Lesbrès, commissaire de police à Marseille, et de
M. Mallet avec M. Mourot.

Le procureur général demande que le général
Dalstein, cité par M. Guérin, soit entendu tout de
suite.

Le général Dalstein est introduit,
Sur questionde M. Guérin, le témoin dit qu'il

avait reçu l'ordre de prendre le commandementdes
troupes pour arrêter les personnesqui se trouvaient
au. fort r.hahrol. Il dnvait prAtnr main-forte à. l'auto-
rité civile. Il ne croit pas devoir entrer dans les dé-
tails des mesures qu'ildevait prendre.

M. Jules Guérin insiste pour connaître ce pro-
gramme.

P P

Le témoin refuse. Il dit seulement que le pro-
gramme avait été conçu pourque force restât à la
loi en évitant toute effusion de sang.

M. Guérin. Le général Dalstein a-t-il dit que, s'il
y avait résistance, il placerait des soldats sur les toits
pour nous fusiller comme des lapins.

Le général Dalstein. Je n'ai jamais dit cela.
M. Guérin. Je suis heureuxde ce démenti donné à

un bruit qui avait couru.
M. Duranton,commissairede police, ne pense pas

que le jet de pierres par Jules Guérin aux agents
eût pour but d'assurer le ravitaillement.

M. Leguen, inspecteur de police, est l'agent qui a
trouvé la balle que Jules Guérin aurait tirée. Il af-
firme la réalité de cette découverte, effectuée à cinq
heures et demie devant le no 26 do la rue de Cha-
brol.

M. LucienBordes, commissairede police, a dressé
un procès-verbalde constatation des traces de balles
et a demandé qu'on nominàtun expert pour les exa-
miner.

M. Guérin. Et l'on n'a nommé cet expert que plu-
sieurs mois après l

M. Voulquin, graveur, est convaincu que Guérin
avait tiré à blanc, car,vu son adresse au pistolet, il
eût certainementatteint les agents.

Voici maintenantM. Andrieux, ancien député, an-cien préfet de police.
M. Bertrou. Le témoin n'a-t-il pas constaté d'im-

portantes erreurs dans le rapport Hennion?'t
R. Oui. Particulièrement en ce qui concerne la grève

des terrassierset la participation du duc d'Orléansdans
cette affaire.

Je ne veux cependant rien dire de désobligeant pourl'honorable M. Hennion. Il a dit, d'après les rapports
des agents secrets, ce qu'il pouvait dire, et il a indi-
qué avec loyauté qu'il ne pouvait certifierque la source
où ilpuisaitces renseignements.

M. Hennion dit dans ce rapport que le duc d'Orléansaurait subventionné la grève des terrassiers. Il le dit
d'après un propos attribué à M. de Montgomery. Eh
bien 1 c'est inexact.

Çe propos a été tenu chez moi. Je reçois assez sou-vent la visite d'agents secrets de la préfecture qui sesouviennent d'avoir été sous mes ordres. L'un d'eux,
un jour, se trouvait chez moi. Devant lui, un de mesamis qui se trouvait là a dit en plaisantantque le duc
d'Orléans favorisait la grève. Ce n'était qu'une plaisan-
terie, faite, je dois le dire, avec l'intention de s amuseraux dépens d'un agent de la police et que j'ai eu le tort
de ne pas relever. L'agent s'est laissé mystifier. Il a re-produit le propos dans un rapport et M. Hennion a été
mystifié par rèpercussion.

S'il y un doute à cet égard, je demande à être con-fronté avec M. Hennion.
M. Ranc. Quel est donc exactement le propos tenu

chez le témoin?
M. Andrieux. C'était ceci. On disait que M. de

Montgomeryavait reproché au prince son inactionet
que le prince s'était défendu en disant « Mais c'est
moi qui en ce moment fomente la grève des terras-
siers. » Or M. de Montgomerya protesté contre ceracontaret j'affirme de nouveau qu'ilvient uniquement
de la plaisanteriefaite chezmoi.

Je ne saurais trop, à ce propos, mettre en garde la
Cour contre les renseignements contenus dans les rap-ports do police, non que ces renseignements Soient sys-
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tématiquementfaux ou mensongers, mais parce qu'Us
ne sont jamais contradictoires.

En disant cela, du reste, je n'entends pas jeter la
suspicion sur les agents de la préfecture. Ces hommes
sont d'excellents serviteursprobes, braves, conscien-
cieux. On les choisit avec un soin qu'on ne met pas
toujoursà choisir les plus hauts fonctionnaires.(Rires.)
Mais enfin, ils sont exposés à se tromperet à être
trompéssouvent. De plus, les agents secrets sont pro-
fessionnellementcondamnés à se servir de la délation
et de la trahison. Ils travaillent pour ainsi dire à la
pièce et, par conséquent, ils ont intérêt à accepter tous
les propossans trop les contrôler.

Le président. M. Andrieux sort des faits du pro-
cès.

Mo Bertrou. M. Lôpinen'apasété interrompu dans
sa longue déposition.

Le président. Elle ne sortait pas des faits du pro-
cès. (Protestations à droite.)

Le duc d'Audiffret-Pasquier. Nous voulons en-tendre le témoin.
Le président. M« Bertrou, avez-vous une autre

questionà poser.
M» Bertrou. M. Andrieux n'a-t-il pas eu une con-versation avec -M. Déroulèdele matin du 23 février.
M. Andrieux. Je ne suis pas d'accord avec M. Dé-

roulède au point de vue politique, mais je lui conserve
mon amitié et mon estime.

Je le vis le matin du 23 février et au cours de la con-
versation, Déroulèdeparla de manifestations possibles.
Tout le monde pouvaiten prévoirà ce moment, mais il
ne m'a en aucune façon parlé de ses projets de la jour-
née. Il me dit simplement « Vous savez que je suis ré-
publicain vous pouveztenirpour certain quesi jamais
Je tente quelquechose, ce sera au profit de la Republi-
que. (Mouvement.)

Je lui fis quelques objections et j'ajoutai je tenais
_ce propos d un agent secret « Le duc d'Orléans est à
Paris. Il me répondit « Si le duc d'Orléans vient à
Paris, c'est moi qui le chasserai. »On a dit que Déroulèdeavait déjeuné ce matin à Vin-
connes. Cela est inexact. J'ai déjeuné avec lui à l'hôtel
Saint-James, rue Saint-Honoré, et j'affirme qu'il n'a été
question d'aucune affaire politique.

Sur une nouvelle question do Mo Bertrou, M. An-
drieux dit qu'il assistait à la réunion du Pavillon
Bleu, à Saint-Cloud. Il n'y a pas eu de cris hostiles à
la République.

Plus tard, dit-il, en lisant les rapports de police J'ai
été effrayé d'apprendre que j'avais participé à l'une des
réunions les plus dangereuses sans que ma perspica-
cité eût dégagé ce danger.

Du temps de l'empire j'ai participé à quelques réu-
nions. J'ai crié hautement « Vive la République » J'ai
été devant la police correctionnelle de ce fait; mais ja-
mais il n'est venu à la pensée du procureur général de
ce temps-là que nos cris fussentmotifs à nous amenerdevant la Haute Cour d'alors. (Mouvementsdivers.)

M. Andrieux répond ensuite à une nouvelle ques-tion de Mo Bertrou qu'il estime que l'entente qui
forme le complotétait impossible.

Aujourd'hui, poursuit-il, il ne saurait y avoir de com-
plot mais il existe un mouvement certain, qui porte la
foule à douter de tout ce qui est. On ne croit plus auxdéputés 1 Je ne parle pas du Sénat. (Rires sur divers
bancs.)

C'est grâce à ce sentiment de mécontentement qu'il
n'y a plus de belle fête républicaine. La foule cherche
en toute occasion à manifester son mécontentement.
Quel que soit le cri poussé, cela veut toujours dire
« Nous en avons assez t »

Mo Bertrou veut interroger le témoin sur une con-
spiration royaliste inventée, dit-il, do toutes pièces,
il y a quelques années, par un agent secret.

Le président dit qu'il ne posera pas la question.
M* Andrieux. Je crois que cet agentest encore au

service de la sûreté.
Le procureur général. L'avez-vous eu commeagent?
M. Andrieux. Non, c'est au temps de M. Waldeck-

Rousseau, ministre de l'intérieur,en 1881, que les faits
se sont passés.

Sur questionde M" Bertrou, M. Andrieuxdit qu'il
a reçu un jour la visite de M. Guérin et que cette
visite lui a paru faire honneur aux sentiments de
M. Guérin.

C'était, dit-il, au moment de l'affaire du baron de Rei-
nach. M. Jules Guérin m'offrit de me protégercontre
les tentatives d'assassinat dont j'étais menacé. Cette
démarche partait d'un sentiment tout à fait généreux.

M» Boullay revient sur la soi-disant conspiration
royaliste dont il a été parlé tout à l'heure.

M. Andrieux dit que l'agent indicateur a trompéé
les hauts fonctionnairesqui en ont fait justice.
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C'était, dit-il, un complot qui, à certains égards, res-
semblait à celui soumis, à l'heure actuelle, à la Haute
Cour. (Mouvementsdivers.)

Le président interrompt le témoin.
M. Andrieuxajoute cependant que cet agent est

rentré ensuite à la préfecture de police.
Sur question de M* Boullay, le témoin affirme à

nouveau que le propos sur la grève des terrassiers
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-Lasituation au 30 novembre1899 du Comptoir natio

relaté dans lerapportHennion.aétéentenduchezlui.
Le procureur général déclare que, comme M. An-

drieux, il n'accepte pas, quand môme, les rapports
de police.

M. Andrieux. L'œuvre de la police,très nécessaire,
est toute différente de celle de la justice. Ces sources
de police secrète n'y touchez pas. Vous pourriez y em-
poisonner la justice.

M. de Sabran. Pendant ma campagne électorale,
j'ai reçu la visite de nombreux indicateurs de police.
M. le duc d'Orléans lour offrait du champagne. Pour
respecter la hiérarchie, je leur offris du vin blanc.
Je vous affirme que je me suis souvent payé leur tête.

M. Andrieuxse retire.
M. Bordes, officier de paix, dit qu'il ne se souvient

pas d'avoir dit à personneque Guérin était d'accord
avec la police.

M. Jules Guérin dit qu'il faudrait confronter avec
le témoincelui qui a entendu le propos. Il ne veut
pas passer pour une vulgaire casserole.

On termine ensuite l'audition des témoins de M.
Jules Guérin; quelques-uns ne répondant pas à l'ap-
pel de leur nom, on décide qu'on les entendra s'ils
se présententet on passe à ceux de M. Dubuc, qui
rendenthommage à ses sentiments républicains.

Mort de M. Lamoureux

Nous apprenons, avec un profond regret, le décès,
survenu aujourd'hui, à midi et demie, de M. Lamou-
reux, le célèbrechefd'orchestre. M. Lamoureux,qui
était diabétique, s'était alité, il y a deux jours,
et recevait les soins du docteur Stora, qui habite
dans sa maison, 62, avenue de Wagram. M. Lamou-
reux vivait seul; sa fille, Mme Chevillard, était
venue, dès sept heures du matin, s'enquérir de son
état de santé. A midi, une crise se déclara. Quel-
ques instantsplus tard, M. Lamoureux succombait,
dans les bras de sa fille et du docteur Stora, à un
œdème du poumon.

M. Ch. Lamoureuxétait né à Bordeaux en 1834. Il
n'avait qu'un an de plus fque M. Colonne, né dans
cette même ville, qui fit ses études avec le même
professeur qui fut son collègue à l'orchestre de l'O-
péra. Les deux jeunes violonistes fondèrent, avec
MM. Adam et Régnault, une société de musique de
chambre.

Membrede la Société des concerts du Conserva-
toire, il en fut pendant quelque temps second chef.
Bientôt son esprit d'innovation et d'entreprise artis-
tique lui inspira la création, sous le nom d'Harmo-
nie sacrée, d'une société pour l'exécution des orato-
rios, surtout des classiques, Hœndel et Bach, con-
nus en Francedes seuls musiciens de profession.
Cette fondation, dont le succès artistique fut vif,
préluda heureusement à celle de ses concerts d'or-
chestre. Chef d'orchestre à l'Op^éra-Comique, puis
à l'Opéra en 1877, Lamoureux résigna ses fonctions
deux ans après pour réaliser les plans artistiques
conçus par sa vigoureuse volonté.

P q

Ce qui a donné à ces concerts leur physionomie
particulière,ce fut d'abord le soin extrême de l'exé-
cution, soin poussé parfois jusqu'à donner aux
œuvres une certaine rigidité. De plus, Lamou-
reux partagea, inégalement toutefois, ses soins et'
sa faveur entre l'école symphonique française et un
véritable apostolat des œuvres de Wagner. Parmi
les musiciens de notre jeune école, ce fut surtout
M. Vincent d'Indy, dont il se fit l'interprète. De
Wagner il n'est rien que Lamoureux n'ait jouéd
et rejoué, jusqu'àavoir fait entrer dans la cervelle
de l'auditeur le plus récalcitrant tout au moins le
respect pour les créations du maitre de Bayreuth.
On n'a pas oublié, notamment, les belles exécutions
qu'il a données, au concert d'abord, de Tristan et
Iseult, en manière de première initiation.

Mais après le concert, Lamoureux rêvait la réali-
sation parfaite du théâtre. Il fit, en 1887, un premier
essai avec son projet do représentation modèlede
Lohengrin, au théâtre do I'Eden. La cabale qui fit
avorter les représentations, dès la première, restera
légendairecomme celle de Tannhwuser. La volonté
de fer de Lamoureux ne plia pas. Mais il attendit
son heure, et le beau succès des dix-huitreprésen-
tations de Tristan, qui ont fait courir le tout Paris
musical a été une magnifique revanche artistique.
A peine Lamoureux est-il descendu de son pupitre
après une dernière soirée triomphale qu'il a été
frappé d'une attaque provoquée sans nul doute
par es fatigues et l'énorme dépense de forces
qu'ont nécessitées répétitions et exécutions telles
queLamoureux les voulait. On peut appliquer à cet
artiste militantle mot célèbrede l'oraison funèbre à
un guerrier: «II meurtenseveli dans son triomphe. »

M. Chevillard, gendre de M. Lamoureux, et M.
Barrau. vice-Drésidentde l'Associationdes concerts
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Raprésente les PRINCIPESACTIFS DE L'HUILE DE FOIE û£ MORUE

I
i débarrasséede sa matière grasse et indigeste.Il offre aux mères de I
famille le moyen de faire prendreà leurs enfants ce médicament I
sansrépugnance.Le MORRHUOLs'administresousforme de petites I
1 capsules rondes équivalant chacune à CINQ GRAMMES D'HUILE. II Les expériences faites dans les Hôpitauxde Paris ont prouvé I
que le MORRHUOL fortifie rapidement les enfants mous,
j3wî\. lymphatiques et sujets à des rhumes fréquents. /aBQL
yBSi^S^v Fhstmade VIAL, 1, rue Bourdaloue, Paris.

cette date.

nal d'escompte a fait ressortir, sur la précédente,les1
variations suivantesCaisse. 46.1xJ.y4U 3.~etfl.OaaPortefeuille. 337.957.612 + 8.406.225Reports. 44.464.694 + 63.669
Comptescourants débiteurs. 48.666.913 721.914Titres. 21.439.749 -1.523.441Avances. 50.546.861-1.879.574
Participations financières. 7.455.695 + 638.317
Débiteurs par acceptations. 61.225.199 + 3.689.268
Comptes de chèqueset comptesd'escompte. 290.264.926 + 7.494.002
Comptescourants créditeurs. 133.452.723 + 1.961.506
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Londres. 21 décembre.

Banque a Angleterre. rtupuruuu u« m i oooi » d,369 84,Montant do laréservo,.17,335.Tauac 6»J». y et
369 84. Montant de la réserve, 17,335. Taux 6 »/»

Le Havre. 11 heures. Laines (à terme). Marché
calme.Ventes 1,200 balles.

Courant 209 fév. 216 50; avril 217»».
Le Havre, midi. Cotons (à terme). Calmes.

Ventes 750 balles.
Courant 48 1/8: janv. 1900 47 5/8; fév. 47 1/4; mars

47 »/»; avril 46 3/4; mai 46 3/4; juin 46 3/4; juil. 46 5/8;

Lamoureux et directeur des matinées artistiques
auxquelles l'éminent Jheî d'orchestre prêtait son
appui, avaientorganisé aujourd'hui, au théâtre de
l'Athénée-Comique,leur premier concert.Les con-
trôleurs du théâtreont annoncéau public, à son arri-
vée rue Boudreau,que le concert était remis aucun
incident ne s'est produit.

Les obsèquesne sont pas fixées, mais il est pro-
bable qu'elles aurontlieu samedi.

LA GUERRE DU TRANSVAAL

(Service spécial du Ktm»t)
Londres, 21 décembre, 4 heures soir.

Relativement à la colonne de secours envoyée à
Mafekingpar la Rhodesia et dont on n'avait pas de
nouvelles, le Times (2« édition) dit que cette force,
sous le commandement du colonel Plumer, était
entrée au Transvaal au commencement de décem-
bre, mais que la sécheresse l'avaitobligéà retourner
à Tuli.

Une dépêche de De Aar dit que le général sir
Charles Warren, commandant la 6« division, atten-
dra dans cette place la concentration de ses régi-
ments et batteries.

Trois régiments de cette division, le 1" yorkshire,
2* warwickshiro, et 2d dorsetshiro sont déjà partis
de Capetown pour rejoindre leur chef au point de
concentration.

p 1 p

Le 1er bataillon de South Lancashire, 2 compa-
gnies de l'intendance et une compagnie du génie
sont arrivés à Capetown par le Canada.

D'aprèsdes informationsparvenues au War Office,
les Boers ont réussi à acheter aux Basutos la pres-
que totalité de leurs' chevaux petits et très durs,
soit environ 30,000 montures.

P

Le War office avait songé à utiliser ce moyen
unique de remonte et avait envoyé à cet effet des
émissaires aux Basutos; mais il était trop tard.

Les chevaux envoyés d'outre-mer dans l'Afrique
du Sud veulent une quinzaine de jours de repos
avant de pouvoir ôtre utilisés, et les opérationssont
retardées d'autant.

D'un autre côté, il se perd beaucoup de ces che-
vaux d'importation en mer, et ceux qui surviventà
la traversée sont en grande partie atteints de l'in-
fluenza et. de la rinder-pest au bout de quelques
jours de campagne.

rSerWce Havas)[Service Bavas)
Berlin,21 décembre.

A propos de la nouvelle répandue par les journaux
que des officiers allemands prennent part à la guerre
sud-africaine et combattent dans les rangs des armées
boers, la Correspondance berlinoise déclare savoir do
source officielle et de la façon la plus certaine, qu'au-
cun officier allemand n'a été autorisé à se rendre dans
les Etats boers et qu'aucunn'a reçu' de congé à cet
effet.

DÉPÊCHES PARTICULIÈRESDE LA CHAMBRE

Les grands hommes au Panthéon
A la suite de la réunion tenue mercredipar la

commission du Panthéon pour l'examen des pro-
positions de MM. EugAne Fourniére, de Mahy, Du-
fardin-Beaumetz,Maruéjouls,Klotz et Dubois ayant
pour objet de décerner les honneurs du Pan-
théon à Balzac, Edgar Quinet, Michelet, Ernest
Renan, Rude, David d'Angers, Ingres, Delacroix,
Berlioz, Lamartine, Parmentieret Pasteur. M. Eu-
gène Fourniërea déposé, sur le bureau de la Cham-
bre, qui l'a renvoyé à l'examen de la commission,
l'amendement suivant

Article premier. L'admission aux honneurs du Pan-
théon est prononcée pour N. et N. (ici l'énuméra-
tion précédente)qui ont illustré la France dans l'ordre
des arts, des lettres, des sciences et de l'action pour le
progrès humain.

Art. 2. En l'honneur des morts illustres ci-dessus
dénommésdont les restes pour des causes quelcon-
ques ne pourront être transportés dans les caveaux
du Panthéon il sera édifié des monuments ou des sta-
tues. On apposera des plaques commémorativesdans
la nef du monument.

Art. 3. Les hommes qui ont illustré la France ne
serontadmis aux honneurs du Panthéon que cinquante
ans après leur mort.

LA SÉAMCB
M. Deschanel préside.
Le vicomte de Moatfort fait une rectificationau

procès-verbal.

PRIMES FIN COURANT FIN PROCHAIN I30/0.dt50 à 99 10 à 99 87dt25 99 25 à 99 52 99 82 à 100 1031/2 dt50 4 àdt25 ail. àItalien dt50 93 95 à 93 70 94.. à 94 25
Crédit.fonc. dt 10 à D aSuez dtlO 3560 à 3520a

VALEURSSE NÉGOCIANT A TROIS MOIS
CHANGE PAPIER LONG PAPIER COURT

5 0/0 Amsterd. 205 3/8 a 206 5/8 206 7/8 à 207 1 /8et 4 0/0
70/OAllemagne 121 7/16à 121 9/IG 1223/16àl221/4et40/0| 5 1/2 Vienne.205 7/8 à2061/8 206518 à2067/8et40/0
Espagne verse-1 à. 3911/2à.
6 0/0 Lisbonne.. 378. à. 378. à.et40/0
6 0/OSt-Pétersb.2621/4 à262 3/4 à.Ct40/0

d' versement. a .1: 2661/4 à2663/4

VALEURS SE NÉGOCIANT A VUE
CHANGE PAPIER LONG PAPIERCOURT

6 0/0 Londres. 2530 à2532. 25361/2à25371/2
id. chèque. 25391/2à25401/2

30/0 Stockholm 138 à 139 138 à 138
4 0/0 New -York 515 à 515 1/2 517 1/2 à 518 1/8
50/0 Belgique.. Pair à 1/4 pte Pair à 1/4 pte
5 0/0Ilalie 6 1/2 à 6 3/4 6 1/2 à 6 3/4
6 0/0 Suisse. 3/8 à 1/2 3/8 à 5/8

MATIÈRESD'OR ET D'ARGENT
Orenb.pr. 6. /.à 7. 0/00 Souverains. 25 36 à
Arg. bar., pte 0/00 540 à 5'i5 Banknotes.. 25 37 à
Quadruple ospagn 80 50 Aigles Etats-Unis. 25 80

Colomb,
et Mex.

80 50 marcs) 24 55
Piastresmexicaines.. 2 40 Impériales russes.. 20 55

Banque de Franco, Escompte, li 1/2; avances,5 0/0

MARCHÉS ÉTRANGERS
Vienne.-Marché ferme. Autrichiens, 318 25;

Lombards, 66 50; Alpines, 262 75; Hongrois,
115 80; Crédit mobilier, 370 25; Rente papier,
,» »»; Lœnderbank. 230 50; Crédit foncier
d'Autriche,444 »»; Renteor, 115 85. Change, 47 90.

Londres. Marché faible. Italien, 92 25;
Extérieure, 64 »/ »»; Rio, 42 50; Anaconda,
7 12: Turc B, 44 75; C, 24 87; D, 21 87; Conso-
lidés, 98 15/16; de Beers, 23 50.

Métal argent, 27 3/16.
Buenos-Aires. 20 décembre. Prime sur

l'or, 131 »<• 0/0. ======
CHANGE

Cours du Paris à: Cours à Paris du:
New-York, 521 »». Londreschèq.,25 39 »/»
Berlin, 80 95. Madrid vers», 3 91.
Vienne, 47 87 1/2. Cours à New-York:
Amsterdam,47 80 1/2. Câble Londres, i 88 1/2.
Italie, 107 17 1/2. Cours à Berlin:
Bruxelles, 100 08 3/4. Roubles, 216 05.
Genève, 100 46 1/4. Cours à Vienne:
Constantinople,2305 »/» Napoléon, 9 63 »/».
Athènes, 162 »/». Rio (milreis), 7 1/32.

Chili (piastre, 16 3/8
Porfi!(nulreis), 380 71

Recettes du Suez du 20 décembre 230,000
contre 150,000 en 1898.

Du 1« janvier au 20 décembre: 88,540,000
contre 82,410,000 en 1898.

août 461/2: sept. 46 1/2;oct. 45 3/4; nov. 44 5/8; déc. 44 5/8;
janv. 44 5/8.

Cafés (à terme).- Calmes. Ventes1,000 sacs.
Courant 38 50: janv. 1900 38 75; fév. 39 »»; mars 39 25;

avril 39 50; mai 39 75; juin 40 »»; juil. 40 25: août 40 50;
sept. 40 75: oct. 41 »»; nov. 41 25; déc. 41 50..

Le Havre. 1 h. 50. Cotons disponibles. Calmes.
Ventes200 balles.

Cafés disponibles. Calmes. On a vendu 100 sacs
Gonaives à 50 fr.

Terme.- Inchangé sur la cote du matin.
On a vendu 7.000 sacs depuis la précédente dépêche.
Le Havre. Cafés (à terme). Clôture de 3 heures.

Soutenus. Ventes 9,000 sacs.
Hniirant 38 25: janv. 1900 .38 50: f ÔV. 38 75; mars 39 »»;

avril 39 25; mai 39 50; juin 39 75; juil. 40 »»; août 40 25;
sept. 40 50; oct. 40 75; nov. 41 »»; déc. 4125..

Liverpool.midi.- Cotons disponib. Plus faciles.
Ventesprob.10.000balles.Import.924 balles.

Londres. Métaux. Cuivrecompt. 70 liv. 10 sh.
» den.; à trois mois 69 liv. 5 sh. » den.; étain comp-
tant 103 liv. »» sh. » den.; à trois mois 104 liv. 15 sh.; zinc
compt 20 liy. 2 sh. 6 den.; plomb cpt16 Iiv^l2 sh. 6 den.

Paris^C. Parisbt, imp.-gerant. 5, boulev.des Italiens.

Hier, M. Pasqual lui a fait dire que le général dt
Galliffet était la gloire de l'avenir. En réalité, l'ora-
teur a dit, en 1894, que le général do Galliffet était
une gloire du passé et un des espoirsde l'avenir.

La Chambre adopte à l'unanimitéun projet de loi
portant ouverture d'un crédit supplémentaire pour
l'établissement de l'éclairage électrique au Palais-
Bourbon.

A propos de la discussion du projet de résolution
portantfixation des dépensesde la Chambredes dé>
putés pour l'exercice 1900, M. Lasies demandequ'on
applique le règlement dans l'intérieur des couloirs
delaChambro.

On y a vu des magistratscirculer le chapeau sur
la tête sans saluer les députés. On y a vu aussi le
préfet de police. Il n'a rien à faire dans les couloirs
de la Chambre. (Bruit.)

M. Deschanel, président,répond que le président
de la Chambre a la police des couloirs de la Cham-
bre. Si quelque fait ne devant pas se produire lut
était signalé il agirait en conséquence.(Très bienif

Le projet de résolution est adopté.
D'accord avec le ministre, la Chambre renvoie à

un mois une demanded'interpellation de M. Basly
au ministre des travaux publics sur les mesures
qu'il compte prendre pour assurer la liberté électo-
rale dans les régions minières et en particulierdans
la concessionde Béthune.

La durée de la journée de travail
La Chambre reprend la discussionde la proposé

tion do loi du 2 novembre 1892 sur le travail des en-
fants, des filles mineures et des femmes dans les
établissements industriels.

Saint-Etienne,21 décembre.
Le comité fédéral des mineurs du bassin de la Loire,

réuni cette nuit en séance secrète, à la Bourse du tra-
vail, a décidé la grève générale pour lundi prochain^
Il réclame l'augmentation des salaires et la reconnais-
sance do la Fédération.

Une réunion générale des mineurs aura lieu diman»
che au Prado.

Lagos, 20 décembre.
Un courrierindigèneest arrivé à Lokodjavenant da,

Zinder, via Kano.
Il était porteur d'une lettre du commandant Lamy,

chef de la mission Foureau-Lamy,demandant la transi
mission en France de nouvellesde la mission.

Anvers, 21. décembre.
Cette nuit, à Terneuzen, il y a eu une collisionentre

deux grands steamers transatlantiques, le steamer an^
glais Maggic-Mac-Mair, allant de Buenos-Ayresà An-
vers, et le steamer allemand Luciana,, allant de Ham-
bourg au Mexiqueavec escale à Anvers.

Le Màggie-Mac-Nairs'est échoué à l'est du port dt
Terneuzen; quand au Luciana, on ne sait pas ee qu'il
est devenu.

Anvers, 21 décembre.
Un vapeur inconnu s'est échoué en face du port dV

Zoutelandeen aval de Flessingue.
Tours, 21 décembre.

Un nommé Pallier, tisseur en soie, âgé de cinquante
ans, habitant à Tours, rue Sainte-Marthe, a tué sa
femme Sgée de quarante-cinq ans, d'un coup do revol.
ver a la tempe gauche.

Tournant ensuite l'arme contre lui, le meurtriers'est
logé une balle dans la tempe droite. Puis, montantk
son grenier, il se jeta par la fenêtre dans la rue.
.Transportée à l'hôpital, il y est mort.
~;ror_~rssiï- t

BOURSE DE COMMERCE- Paris,21décembre. 3heureS
Blés (77/75 à l'hectolitre) les 100 kil. net comDtant.

Courant 18 50 à 18 75: janv. 18 75 à »•»»: janv.-fëv. 18 7Î
19 »»: 4 prem. 18 75 à 19 »»; 4 de mars 19 25 à 19 50.

Cire.: 3,500 l.iquid.: »»».Farines(fleurété Paris, les 100 kil. nets, sans esc).
Cour. 24 Sa à M 50: janv. 24 25 à 24 50: janv.-fév. 24 5(
à 24 75; 4 prem. 24 75 à •>» »•; 4 de mars 25 25 à 25 50.
Circul. 150. Limiid.: 3,300. Farines deCorbeil: 28 »».

Avoines(100 kil. cpts.esc; poids 45à47k. àl'hect.). -»
Cour. 16 50 à 16 75; janv. 16 50 à 16 75; janv.-fév. 16 5C

à 16 75; 4 prem. 17 »» à 16 75; 4 de mars 17 »» à 17 25,
Cire: 2,000. Liquid.: 3,250.

Seigles (69/72 kilos, les 100 kil. net comptant).
Courant 14 •>» à 15 75; janv. 14 »» à »» •>»; janv.-£év,
14 »» à »» »»; 4 prem. 14 »» à »» »»; 4 de mars 14 »» à »» »»

Huiles (100 kilos fût comprisl. Lin tescomote20/0).
Disd. 53 75 à 54 25; courant 53 75 à 54 25: janv. 53 75 i
54 25: 4 prem. 53 75 à 54 25; 4 de mai 50 75 à 51 25.
Cire: ».»»». Liquid.: »,»»»». Colza (esc. 10/0). Disp^
55 »» à 55 50: courant 55 »» à 55 50; janv. 55 »» à 55 25;
4 prem. 55 50 à 56 »»; 4 de mai 57 »» à 57 25. Cire.: »,»»».

Esprits (3/6 Nord fin 90 degrés, l'hect. nu, esc. 2 0,'0).
Courant 37 »» à »» »»: janv. 37 »» à 37 25; 4 prem. 37 2s
à 37 50; 4 de mai 37 75 à 38 •>». Stock: 20,900 pipes.
Cire.: 600. liquid.: »,»».Sucres (blanc no 3, les 100 kil. net esc. 1/4 0/0). *
Courant 28 37 1/2 et 28 50: janv. 28 62 1/2 et »» »»(
4 de janv. 29 »» et »» »» »/»; 4 de mars 29 50 et »»•» »f»;
i de mai 29 87 1/2 et 30 »»; roux max. 90* 27 75 à 28>»}
dito au-dessus 90° 26'75 et 27 »»; dito rafûnés 103 ••et
103 50. Circul.: 24,200. Uquid.:»».


